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, e ' e s lesñ on.ras .régé b.tix et
egrais .comerciaux.'Le culti vateur idoi -faire ,un ch i
egs .,c'o .'. . .r -ýn.rr:is'x P

es dfreritsengraiset t ' . adopter celuis ou ce d.ontrîelprix
riéient est bisbas possible ët qui restituent àla terr e 
complétement les principes que les rro"ltes lui enlèvent.

Nous allons l'aiderà fàire ce choix De toutesiles:matière si
tilisantes employés le fuimierde ferme estertainemnct lei 
abondant i mais ce n'est pas là'sa seulequalité : c'est aussi,.le c
ýlet.EiEnefft joduit par les déjections dibétail'et.parla li
ilposséède les principes .constitutifs ,dls'plantès.šqui cnpos e n
r òurritlre es animaux.' n incorporant ceumier au.so -On

donc luirendr'eniécessairement les subsntncès que les réo
lui ont.enlevées. C'est aussi ce quefoîtlés eais véta
Mais' Penrais:de ferme asur ces -deniers'avantage dytre:p
dúit à meilleur. marché. Le fumierede ferme est fourni par
-èistiaàx qùi,.tiouti-e,'donnent du.lait de la iande de li
dusuf,'des p'auxo'u du travail. es derniers produits pa

öniitiosEs les dépénses aites pour entretien ou'Penr-rýî ere«tt . te e :
sement:du bétail; bien plus -même --la prodction ammale-ne
rait pas assez lucratiPe sur une.ferme si elle ne donnait un pr

t-zélevéDesorte que-le fumier produit ne coute aut
_.déboursé"au producteur. Iln'en estpas de mime-pourles
.'Ërais'végétaux :'ils coûtent cber,jl fatlabourer:la terre, ae
ter la'semence, semer et herser, dépenes qui chargent énorn

-ment leur. compte, -et -on -ne peut-fire-autremenfquedvo
,.qu'ils ne:peuvententrer; econcu rrence avec le fumier-de-fer

Quant .aux.lengrais commerciaux, en supposant.qu'ils n'ont,
é¯fülifiés, ¯que le débitant 'ri -tromp' pés sšitr-leur väl'eiir,

ot -très:avantage dans'laculture.;naiisn'ontpasep
* Noir- de -faireacquérir;à la',terre la richesse qu'ellea perdue.r.S
uà sol: riche, ils, produisent quelquefois desi résultats inerveilleu

,,mais le fumierde ferme:seul peut rendr.e pro.ductif;un sol,épuisé
-principes fécondants. ]ans un:grand normbre d'expériences q
Iserait longi dejapporter, ici, les:engrais:c omimerciaux, -tels que
-guanoles selsammoniacaux, etc., em ployéssur;des sols pauvr

'ontpasmagmentéla production Aduner nanière -appréciab
itandisique répandus sur une terre;q ii-avait reçu une abondan
fuinure,'ils ont.démontréà ne;pas s'y, tr.omper. une forte auîgme
-tationdansa -:production.

- Jour.;notre situation actuelle, il ny a donc que le fumier,
.ferme&qui'puisse:economiquementrendre .ansol la ferilitéq
.aperdue -pet puisque.le fumierest :absolumnent ne.cessaire i

.entretenir beauicoupde bétail. Poir nous,.il:e.it laconditionpr
miére de la production agricole et même on peut dire-la-base

;17?existeùc.e du peuple canadien. iVoilàce .que n.ous voulions pro
*ver tet sienos lecteurs nousont. suivi:pttentivement dans.osca
seriers.pré.cé.dentcs,'ils'.doivent,.ôti-'cnvaincus maintenant.

Cependantqtuelquies clilfres trouveront..encorejleur place i
>caronous vo.ulons;accunuler:les preuves ,afin ide poursuivre cet

nlheureuse-routin.'qui nous' a.pr.esque ruinés jisque danss
;drni.ersre.tranchements. Nous. voyons dans un article ,d'e
_Eug. Gayot-:

S:Qu'.ni suppose deux champs de nimme natùre, tous -deùx'p
.yht·leimême :fermoe, ,le..mémé impôt, ayant; reçu les mêm
façons'lamême -quantité de-semences'par -lie.ctare. (parn rpen
en nnuot, ayantrét6 't'ritéstd'une' nini6re identique,: à Pexèe

!-tionrdlun seul:point, Puniaiété abondamment: fumé et Idutre
lIa:past4tk. jLa Éécolte- du' premier aura!donc·:-àupp rter
plus -une ijrtie-des -frais idetfumure ;nmais icette:;récolte séra!
25.à30-léctol.itres .par.-.hectare (22 .à "26,minots.pararpen
L autre'.chialmp:ii'.endonnera que1.0. o.u 12-su.r la mémeî.étend
-r(9 à1gpjari arpent)> w .....

.Le meme auteur-donne,.ensuite. un compte. deculturearepr
diitzdeMLecuteix qui erove .encore! plus-que les chiff

'jiiéèédents. '~r '~.: *

RLaport entre lejrendëenntdu blyci ö rsop '-e rcvk
p ét la do demé borbéé d$0 àu ?i t

orses de fimers a sorbée
6 0 lbs 9.600lbs.13.7nn

F ais Loyer. .......
. frais généraux .

travaux' dé culture.
c battage charroi

T'rais . z&- .

$ 3.10
3.54

-' 2.34
."-3.16

5. 14

-3.i10

3.54
2.95

S 2.9,0
'r'3:16

-''7.49

Tótal.des a par-arpent 20.23- 23.-14

-

3.54
2.95

4-7.

10.68

Réolteen~ moàtspar rpentj 12 m.ts. 18 mts. 3 mts

Prix de revient du minot;avec

Déducione
les 1000 lbs f(e ninodt ren

:daf 13-lbs.depaille).

]ri' -net du niînot

- $10

7Ó027

81.43

0.27

81.01
uer
mie. .Ce:tableau -prou.veú.non-seuleinent: El!avntageCde ilá :fumîîe
pas mais-encore. cÔlui. d'une-forte fumure.-En effet, quelles:consé.
ils qnenies nepeton pas tirerde~ ces chiiffres iAvec 6.600 livres
o fa- de de.blé:rëiëht:$1.43 avec celle
.ur de 9.600 livres, il revient à$l1.01 enfin, avec la forte dose de
x; 13.700 il n'est plus .quede.$0.57,, 'est-à-dire': que, ette dei-
lénre permet au cultiate.r de. e sur la vente de son blé

u'il 'ou vent au.delà de 100 pdur 100, tandis que sans engrais, il ne
le rencontre-.paises dépenses.*
es Cesciiffres>méiitent toute notr ü' sont
le, d'unhomnrne'(Mathieii de Dorñbasle) cultivaint liii-nieiet gui
te .a acquis dans l'enseignement iratiquiede lagriculture une iicon-
n testäble et:grande réputationi

e Il estnceseired'ajouter cependant'que les infnhiices atmos-
depiériques les maladies et"plusieurs autres causes peuveint faie

u'varier'les rendementsnis'la prportionreste toujour- la' même,ut hs lafun re est abondante plus l prix e revient de réàoltes
e' diminu W ''d....
de. .. 'Ç
u- prés.avoirdonné,,ce.tabýeau, .gg Gayot.ajoute
u- C est donc avec raisoiî ý.qu'on aditsans bétailbpoint..d'a-

gi cultur.e,.etsansbeaucoup de bêtnilpoint.de bonne agriculture.
ciJ Du tbétail etbeaoup de .ail,-c'est le .grandle;eeulihioyen
te que nous ayons iàaccroître,nos produits en raison des besoins
es croissants .de la consomma tion, et. d'en, abaisserLen même temps
, le prix de revient." N6us ajouterons, c'est aussi ifunique moyen

de comibattreavictorieusment la rude concurrence que nousrfont

a les produits.étrangers.. .

ne
en L Lhon.1 MI. Langevin Jremplace tM. .lcDougall aucdéparte-
de ment desTravauxdublisiOddit que; ces'Phon2 ome
t). qui devien.draisecrétaire d'Etat

ue M. Sifroy Desjardins, zouave pontifical canadien, est mortfa
-.Romeileil7 eptèmbreldahsi les se'timents>Oe lafoi a plušïvive

o; etU de þluslau-iCiel:
es il a -reçut la irécompense apromiie,à @ceux.qui 4quit.tet itout pour

le seivice deDieu.


